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Bevue des journaux pliotographiqiies.

Vhotogr. Nachrichten.

(8 mai 1890.)

Nouvean detectice par plagues 9 X 12

par M. Rogueh.

M. Roguer vient de presenter ä la Societe photographique de

Berlin un nouveau detective imagine pnrM. Btedecker. Get. appa-

reil, destine ä prendre des vues, soit en hauteur, soit en largeur.
contient un cadre metallique ä 12 rainures : c'est dans ces rainu-

res que so placent les plaques 9 X 92. Entournant la rouedentee

a dans le sens de la Heche, la premiere plaque se trouve fixee au

foyer de l'objectif et prete ä etre exposee. L'obturateur est cons-
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truit de telle facon qu'en tirant la tige fil se trouve arme ; il ne

reste plus alors qu'ä pres.ser sur le bouton b pour qu'il se declan-
che. Apres la pose, le comptcur indique le nombre des plaques
utilisees en meme temps qu'un mecanisme automatique ferme
robturateur de maniere a ce qu'une plaque ne puisse pas etre

exposee deux fois ; c'est Iii un des principaux avantages de l'appa-
reil. En tournant la roue a en sens contraire et en i'etirant le petit
verrou, la plaque impressionnee est transporter dans l'espaceinfe-
rieur du cadre et une nouvelle plaque la remplace. Un viseur

permet de placer exactement l'image sur la plaque sensible en

meme temps qu'un niveau ä bulle d'air facilite la position verticale
de la chambre. Si l'appareil doit servir comme detective on le

place dans un sac ad hoc ; le prix de 190 fr. et 25 fr. pour le sac

est modere si l'on considcre son excellente construction.
A. ir.

Photographisches Wochenblatt.

(8 mai 1890.)

La tendance ä expuher les mots etrangers de la langue
al/emande.

par le Dr H. W. Vogel.

Cette tendance commence äse fairesentir dans la nomenclature
photographique. Le professeur Vogel propose de remplacer les

mots:
Photographie par Lichtbildnerei; Negativ et Positiv par Gegenbild

et Bild ; Positivprocess : Pausverfahren ; Negativprocess ;

Gegcnbildverfahren ; Autotypie ; Lichtondruck. II serait a desirer

que ces mots s'introduisent completement dans lelangage courant:
mais qui commencera? qui germanisera les mots: Atelier, Camera.
Retouche, Visite, etc?

A. II.
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Photog. Archio. page 122.

Lumiere blanche inactinique.

par E. Liesegang.

Une solution do 3 parties de chlorure de nickel (vert) et d'une

partie de chlorure de cobalt (rouge) est incolore par transparence
et devient ä une certaine dilution claire comme.de 1'cau. Comme
la lumiere qui traverse chaque liquide separement est inactique,
elle doit l'etre egalement apres avoir traverse le melange des deux
solutions et comme telle ne pas agir sur les sels d'argent. Pom-

absorber les rayons ultra violets, on recouvre en outre la cuvette
nontenant la dite solution de collodion melange ä du sulfate de

quinine faiblement acidule avec de l'acide suli'urique. Un papier
sensible place pendant une semaine ii cette lumiere n'a pas ete

altere le moins du morule.

Bulletin de la Societe franqaise de Photographie.

(Avril 1890.)

Chassis et sacs Blin pour Cemploi cles pellicules sensibles.

par MM. Poulenc freres..

A. II

Description du sac Blin. — Le sac Blin (fig. 1
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deux pieces: la poche A et le porte-pellicule B; cclui-ci glisse
dans la poche, en sort et y rentre ä volonte, mais ne peut en 6tre

separe completement.
La poche A est entierement fermeesur trois de ses cötes, et, sur

-mm grnm jjg longueur, aux deux extremites de son ouverture.
Cette ouverture est eile meme hermetiquement close, lorsque le

porte-pellicule est glisse jusqu'au fond de la poche, par le rabat a
du porte-pellicule, ce rabat restant au dehors.

Chargement du sac Blin. —• Au has du porte-pellicule et dans

toutesa largeur est collee une bände de carton mince b qui forme
rainure. En tirant le porte-pellicule autant qu'il peut l'etre, cette
rainurc se presente ä l'ouverturede la poche ; c'estsous eile qu'on
engage le bas de la pelliculeen l'y enfoncantde 4mm ä 5mm ; l'autre
extremite de la pellicule reste libre, mais on la loge sous le rabat
a du porte pellicule. II ne reste plus qu'it poussercelui-ci jusqu'au
fond de la poche et le chargement du sac Blin est opere.

II va sans dire que ceci est fait dans le laboratoire et ä la lumiere

rouge.
Chargement du Chassis. — La porte du chassis ouverte laisse

voir, en bas, une ouverture etroite dans laquelle on engage le sac

Blin, le rabat a en dessous et en avant. Au haut du chassis est une

traverse A (fig. 2) que Ton fait pivoter en arriere sur deux char-
nieres. Le sac est pousse jusqu'au fond du chassis, de facon que la
bände en saillie c (fig. 1) du porte-pellicule opposee au rabat a

s'applique verticalement sur la paroi du fond, sous la traverse A ;

en baissant aiors cette traverse pour la remettre dans sa position
horizontale, la bände c du porte-pellicule est fortement serree par
eile contre cette paroi.

Si 1'on appuie le pouce gauche sur la traverse A pour maintenir
cette pression pendant que, de la main droite, on tire la poche par
latirette d, le porte-pellicule restera dans le chassis, pendant quela
poche en sortira ; on tirera celle-ci jusqu'ii ce que les extremites
fermees e et /"de son ouverture rencontrent les saillies g et h du bas

du porte-pellicule, qui 1'arrStent. A ce moment, la pellicule est en

place et repose, dans tout son pourtour, sur un cadre oh eile est

au point.
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La toile opaque qui garnit l'interieur du chassis la garantit de

tout reflet de lumiere pendant cette manoeuvre. En rabattanl
maintenant la porte du chassis sur le tout, la pellicule est forte-
ment serree par ses bords sur le cadre et tendue dans toute sa
surface par le bloc qui est sous cette porte.

La partie de la poche qui est sortie reste au dehors du chassis

et s'etale horizontalement surle chariot de la chambre noire, lors-

que le chassis est en place pour la pose.
L'exposition se fait comme d'habitude ; la pose terminee et le

rideau baisse, le chassis est retire de la chambre; on ouvre la

porte et Ton repousse la poche dans l'interieur jusqu'au fond ; eile

recouvre alors le porte-pellicule et, son ouverture s'engageant
sous le rabat a, la pellicule se retrouve de nouveau enfermee et ä

l'abri de toute atteinte de la lumiere.
Ii ne reste plus qu'äsortir le tout du chassis, ce qui s'obtient en

tirant le sac Blin, d'abord par la tirette d ; des qu'il est sorti de

quelques centimetres, on avance sur lui les doigts qui tenaient la
tirette et l'on tire hardiment. Le sac sort alors aussi hermetique-
ment ferme qu'il y etait entre.

Oes dispositions permettent, quel que soit le nombre des cliches
ä faire en excursion, de n'emporter qu'un seul chassis ni plus
epais ni plus lourd qu'un chassis double ordinaire.

Ghaque pellicule est enfermee dans un sac Blin, en mince carton

noir, du poids de 25 gr. en 9 X 12 et 50 gr. en 13 X 18, qui
se löge facilement dans les poches.

Amateur photographs.

(Octobre 1889.)

Le rifle obturateur

par M. Flkury Hermagis.

Le rifle obturateur est un nouvel instrument qui rendra de

grands services aux amateurs d'instantanes. II est completement
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enferme dans la monture de l'objectif; seul, un petit levier, ser-
vant au declenchement, fait saillie. II existe un second modele a

deux leviers pour declenchement pneumatique. Sa vitesse egale,
dit-on, celle de l'obturateur Thurj et Amey.

(Novembre 1889.)

Reoelateur extra-rapide pour instantanes et cliches poses

par E. Fore stuck.

Solution A. Solution B.

Eau 400 cm3 Eau 500 gr.
Sulfite de soude 40 gr. Potasse caust. 50 gr.
Hydroquinone 10 gr.

Cliches poses Sol. A 40 cm3 Sol. B 20 cm3

Instantanes pen rapides Sol. A 20 cm3 Sol. B 40 cm3

Instantanes extra-rapides Sol. A 40 cm3 Sol. B 40 cm3

Photographic Times.

(Mars 1890.)

Un nouveau concurrent du phonographe

par L. EsQumE.

Le principe de l'appareil de M. Esquire est le suivant: Les sons

sont produits dans le voisinage d'une membrane argentee et
brillante. Celle-ci vibre et projette sur une bände de papier au bro-
mure d'argent, mue par un mouvement d'horlogerie, l'image
d'une forte source lumineuse ; suivant le plus ou moins de cour-
bure de la membrane, il se produit des augmentations ou des

diminutions de lumiere. Apres son developpement, le papier est

eclaire au moyen d'une lampe et son image est projetee sur une

plaque de selenium ; si le papier est de nouveau mis en mouvement,

la plaque de selenium sera eclairee en proportion de l'opa-
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cite da papier impressionne et il se produira des sons si Ton a soin

d'intercaler la plaque de selenium dans le circuit d'un telephone.

A. II.

Antony's Bulletin.

(Fevrier 1890.)

Procede pour coller les photographies sans eau

par M. Hitschcock.

On remplit de laque purifiee et blanchie une bouteille ä long
cou et Ton y ajoute de l'alcool jusqu'ii ce que la laque en soit

recouverte. En chauffant au bain-marie, on dissout le tout qui, ä

la temperature ordinaire, doit avoir la consistance de la vaseline.
La solution est alors melangee avec »/„ de mastic dissout dans le

double de chloroforme.
Avant l'emploi on dilue le produit dans de l'alcool. Le collage

se fait de la maniere suivante : L'epreuve, completement seche,

est placee sur une plaque de verre, l'image en dessous ; puis la

solution de laque est etendue regulierement sur le verso au moyen
d'un pinceau plat. On place le carton dessus, on presse sur les
bords et Ton frotte fortement la Photographie avec un tampon de

iaine seche. La laque qui pourrait depasser s'enleve aisement avec
un peu d'alcool.

A. II.


	Revue des journaux photographiques

